
 

 

Info-courriel du 1er mai 2023 
 
Bonjour chers amis et amies de FAM, 
 
Un grand pas a été franchi en avril dans la mise en œuvre du plan d’action de la FAM sur le 
recrutement et la rétention : lancement de notre nouveau site internet (qui a reçu un bel accueil 
et plusieurs commentaires élogieux) et la participation au Salon Carrefour 50 ans+ avec de 
nouveaux outils de communication et de promotion.  
 
Un grand chantier entrepris il y a à peine sept mois. Ce fut un travail tout aussi intense 
qu'agréable, un défi brillamment relevé par des équipes des plus engagées dont j'ai eu l'immense 
plaisir de faire partie. Peu importe le résultat immédiat, à tous ceux et celles qui ont contribué ou 
offert leur aide à cet important projet de recrutement, je vous dis « Bravo! Mission accomplie! » 
 
Dans cette édition, René Bourassa fait un retour sur le Salon Carrefour 50 ans+ et Sylvie Limoges 
souligne l’importance de la prochaine étape suivant le salon, le 30 mai; de belles invitations et des 
propositions sont aussi au programme pour mai. La chronique d’Hubert Lewis nous ramène sur 
les traces de Maria Chapdelaine. Denis Bélair nous transmet son iTour de la Sicile. Enfin, Francine 
Mathieu nous parle de sa grande amie Jacqueline Pelletier, membre de FAM, décédée le 27 mars 
dernier. Nos pensées sont avec toi Francine ainsi qu’avec les membres de la famille de Jacqueline. 
 
Bienvenue aux nombreux nouveaux lecteurs de l’Info-courriel de FAM. Bonne lecture, au plaisir 
de vous rencontrer à la réunion d’information du 30 mai au Centre Saint-Pierre.  
 
Céline Tremblay, présidente 
 
 FAM au Salon Carrefour 50 ans+ …  par René Bourassa 
 
Dehors, pendant trois jours, on pouvait s'offrir un véritable avant-goût de l'été. Au Salon 
Carrefour 50 ans+, c'est un clin d'œil sur FAM que notre kiosque proposait aux visiteurs ayant 
bravé l'intérieur. 
 
Le diaporama créait un certain dynamisme. La carte attirait le regard. L'inscription au haut piquait 
la curiosité. Quelque 250 personnes se sont arrêtées pour se renseigner, laisser leurs 
coordonnées ou prendre un signet. Plusieurs se sont montré très intéressées par notre concept 
de séjours et d'accueils, certaines par notre programme d'activités sociales. Toutes ces personnes 
ont été accueillies chaleureusement par Francine Pichette, Lise Londei, Micheline Naud, Normand 
Paquin, Christiane Beaupré, Yves Thouin, Bernard McCann, Louisette Proulx (qui a aussi fait la 



promotion de FAM auprès d'autres exposants), Bernadette Quessy et, bien sûr, Céline Tremblay. 
Vous pouvez tous les voir en action sur la page Facebook de FAM. 
 
Ces jours-ci, Guy Bédard, Marjolaine Lalonde, Nola Brunelle, Pierrette Picard et Sylvie Limoges 
s'affairent à rejoindre chaque personne qui a demandé un appel personnalisé, ou exprimé le 
souhait de devenir membre. À la mi-mai, un courriel sera transmis aux nombreuses personnes 
intéressées par la séance d'information du 30 mai. Il sera possible sur place de remplir le 
nouveau formulaire d'adhésion. Alors ce n'est que dans quelques semaines que FAM sera en 
mesure d'estimer les retombées immédiates de cette importante activité. 
 
 Un sincère merci à vous tous et toutes pour votre précieuse contribution. 
 
Soyez des nôtres pour la rencontre d’information du 30 mai… par Sylvie Limoges 
 
Temps et énergie ont été alloués pour l’organisation du kiosque de FAM au Salon Carrefour 
50 ans +, les 14-15-16 avril. Sur place, une équipe était à pied d’œuvre pour accueillir les 
passant.e.s. Vous étiez peut-être au kiosque et en avez profité pour discuter avec des 
intéressé.e.s. Plusieurs de ces derniers ont complété un coupon et quelques membres 
ont assuré un suivi téléphonique auprès de ceux et celles qui l’avaient demandé. La prochaine 
étape aura lieu le 30 mai, à 19 h, au Centre St-Pierre. Vous êtes bien sûr tous et toutes invité.e.s à 
assister à la réunion d’information. À votre arrivée, vous pouvez aider à accueillir les intéressé.e.s 
en allant vers les personnes que vous ne connaissez pas. Ils et elles aimeront entendre parler 
de vos expériences de séjours et d’accueils. Votre partage pourra faire une différence lorsque 
viendra le temps de décider de devenir membre! 
 
Une amie très chère …par Francine Mathieu 
 
Jacqueline Pelletier, mon amie depuis 30 ans, est partie trop vite. Quel vide! 
 
Jacqueline a fait carrière comme infirmière et comme administratrice au Centre Benjamin Viger. 
Ceux et celles qui l’ont connue, vous comprenez pourquoi elle était si présente, si encourageante 
et tellement dévouée lorsque nous avions besoin d’aide. 
 
Notre amitié a débuté grâce à la musique, grâce à deux violonistes : sa fille Geneviève et mon fils 
Ludovic. Pendant des années nous avons fait du bénévolat à l’OSJWI, à l’AOJQ et à l’OSL. 
 
En plus de la musique nous avions un grand intérêt pour les voyages. On en a donc fait plusieurs 
ensemble, soit avec des amis ou soit avec FAM. Nous étions membres depuis 2012 et nous avons 
fait de beaux échanges lors de nos voyages et ici à Montréal avec vous. Jacqueline était toujours 
présente et prête à participer aux événements proposés par FAM.  
 
Merci de lui avoir donné tant de plaisir et d’amitié. 
 
Invitation au Musée des beaux-arts du Mont-Saint-Hilaire…par Denise Bourdeau et Diane 
Lalonde 
 



Avec le printemps bien entamé, nous vous proposons un dîner à La Grand-Mère Poule suivi d’une 
visite animée au Musée des beaux-arts de Mont-Saint-Hilaire, le mardi 16 mai. Vérifiez vos 
courriels pour vous inscrire d’ici le lundi 8 mai. 
 
Une invitation de Louisette Proulx   
 
Samedi le 27 mai à 15 h, Louisette Proulx vous convie au concert annuel de la chorale Arc-en-Ciel 
de Longueuil dont elle fait partie. Le concert a lieu à l'église Espoir au 911 Boul. Roland-Therrien, 
à Longueuil.  Vous pouvez vous procurer le billet, au coût de 25 $, auprès de Louisette (514-531-
0647) ou le jour même à la porte.  À noter que Louisette sera à la prochaine rencontre des 
membres, le 30 mai, avec des billets. 
 
Ciné-club… par Hubert Lewis 
 
Tel que promis en janvier dernier, les cinéphiles parmi nous pourront récidiver – avec un léger 
bémol-- à une expérience collective de cinéma.  
 
Voici un choix de trois films, recommandés par un animateur chevronné (Merci, Jean) qui sont en 
salle actuellement.  

1. Mon crime, une comédie-dramatique de François Rozon avec une pléiade de bons 
acteurs; 

2. Les Trois Mousquetaires : D’Artagnan, une aventure historique avec Roman Duris et 
Vincent Cassel; 

3. La syndicaliste, un drame-thriller avec Isabelle Hupert. 
 
Nous vous invitons à voir l'un de ces films, individuellement ou en bonne compagnie, et nous faire 
part de vos commentaires, si vous le désirez.  louise-bernard@videotron.ca ou 
j.hubertlewis@gmail.com  
 
Comme le beau temps invite à privilégier les activités extérieures, nous passerons notre tour 
quant à une rencontre en groupe. En contrepartie, nous ferons paraître, début juillet, un compte-
rendu de vos impressions. Nous avons déjà vu « Mon crime », un film pétillant d'intelligence 
comme « Huit femmes et Potiche », du même triptyque.  
 
Maria, la Survivante…par Hubert Lewis 
 
Le roman Maria Chapdelaine, du Français Louis Hémon, a été publié en 1916, trois ans après la 
mort accidentelle de l'auteur, à Chapleau, Ontario. Le livre a connu un immense succès et inspiré 
plusieurs films. À mon tour, je me suis permis d'inventer une suite à ce récit, dans une 
perspective historique et sociologique. Mais résumons d'abord les éléments-clés du roman, tel 
que raconté par Louis Hémon.  
 
En pleine tempête, François Paradis cherche à tout prix à rejoindre Maria, en raquettes, depuis 
Mistassini jusqu'à Péribonka. On imagine l'effort inouï qu'il doit faire lorsqu'on contemple la 
lithographie de Jean-Paul Lemieux, intitulée Le Norouâ avec ses arbres dressés contre lui et son 
corps vigoureux faisant face au vent. https://collections.mnbaq.org/fr/oeuvre/600016434 Mais il 
y a pire : il sait que Lorenzo Surprenant rivalise avec lui dans le cœur de Maria. Ce dernier fait 



rêver sa douce à « l'american way of life ». Sans compter un troisième prétendant, le très fade 
Eutrope Gagnon, son voisin, un défricheur infatigable. Or, François ne reverra jamais sa bien-
aimée puisqu'il meurt tragiquement, après s'être écarté. Maria est dévastée. Le curé lui rappelle 
l'obligation de jeter son dévolu sur Eutrope, le gardien des traditions, plutôt que sur Lorenzo, le 
déserteur du Québec.  
 
Rappel historique 
 
On sait que, de 1830 à 1930, près d'un million de Canadiens français ont émigré chez nos voisins, 
soit un tiers de la population du Québec d'alors. L'épuisement des terres agricoles de la vallée du 
Saint-Laurent et leur surpeuplement expliquent en partie ce phénomène. En riposte à cette 
saignée démographique, le clergé et les gouvernements du Québec, comme celui d'Honoré 
Mercier, font la promotion de la colonisation de régions éloignées, telle que celle du Lac Saint-
Jean, là où se déroule le récit. Le clergé condamnait la désertion de ses ouailles vers les villes et 
les États comme une lâcheté envers la race et un abrutissement physique et moral au contact de 
ces lieux de perdition. En réalité, l'emprise du clergé y était moins forte que dans les régions 
rurales. Peu à peu, le nom de Petit Canada fut donné aux régions de la Nouvelle-Angleterre 
peuplées de Canadiens français. À mesure que le peuplement s'y accroissait, ces vils déserteurs se 
métamorphosèrent en nobles éclaireurs d'une mission civilisatrice!  
 
Retour au roman Maria Chapdelaine  
 
Donc, François Paradis est mort. Il était pourtant de la trempe des coureurs de bois, ses ancêtres, 
qui avaient sillonné l'Amérique, lutté contre les Anglais, dormi à côté de splendides autochtones, 
bu et sacré, gagné et dépensé aussi vite, affronté mille dangers... Cette vie d'aventure qu'il aurait 
aimé perpétuer aurait-elle enchanté Maria et leur progéniture?  On peut en douter. François 
n'était pas fait pour cultiver la terre et il ne s'en cachait pas. Dynamiter un embâcle, déplacer des 
rivières, aller aux mines, va encore. 
 
Cet homme était une force de la nature mais aussi un être vulnérable, du fait de ses désirs 
démesurés, à géométrie variable, soumis aux volontés de commanditaires étrangers. Louis 
Hémon a eu la bonne idée de le faire mourir au fret. Maria surmonte alors sa peine en silence. 
L'injonction du curé fait son œuvre. Elle écoute ses voix intérieures, à savoir qu' « il faut rester 
dans la province où nos pères sont restés, et vivre comme ils ont vécu (…) Au pays du Québec, rien 
ne doit mourir et rien ne doit changer ... » Elle s'arrache donc à l'insistant Lorenzo et promet de 
s'unir – plus tard – à son prétendant Eutrope. Son amour est celui d'un pays, non pas d'un mari. 
Elle lui déclare donc :  « Oui... si vous voulez, je vous marierai comme vous m'avez demandé, le 
printemps d'après ce printemps-ci, quand les hommes reviendront du bois pour les semailles. » Ce 
sont là les derniers mots du roman de Hémon.   
 
Voici maintenant la suite que je me suis amusé, modestement, à composer pour vous. 
 
D'abord, le curé s'est donné comme mission d'ouvrir dans l'Ouest un pensionnat pour enfants 
autochtones empruntés à leurs parents. Promoteur de l'idée qu'il fallait « tuer l'indien en eux », il 
espérait intégrer ces brebis à sa propre race. Étrangement, lui-même n'a engendré aucun rejeton. 
De son côté, Maria a réfléchi : Eutrope Gagnon ferait un excellent mari pour sa cousine Zoé, 
moins gratifiée qu'elle par la nature, mais combien sensible aux poules et aux vaches! Maria 
renonce donc à unir son sort à Eutrope. Elle décide de suivre Lorenzo aux États. 



 
Tout s'arrange à merveille. Comme apparence vertueuse, le don de soi de Maria au profit de deux 
amants esseulés sera béni par le nouveau curé. Comme objectif véritable, la fuite avec Lorenzo 
sera chose faite. Comme stratégie, la ruse aura été subtile et non violente (un moyen de défense 
légitime pour tout être vulnérable). 
 
Qu'adviendra-t-il de nos deux nouveaux Franco-américains? À suivre.  
 
Votre iTour guidé…par Denis Bélair 
 
Je rêvais que je rêvais. Heureusement d’ailleurs! Parce que c’en serait fini de notre beau grand 
pays le Canada, tel qu’on le connait depuis les Pères de la Confédération. Qui avait commencé? 
Difficile de savoir parce qu’en l’espace de quelques respirations, les deux pays qui se regardent 
comme des lions en cage depuis la guerre froide venaient de trouver un terrain d’entente ou un 
terreau fertile, si vous voulez. Le Canada pouvait bien servir de terrain de jeu pour les deux 
belligérants. Selon leurs estimations, les dommages collatéraux seraient négligeables, vu 
l’étendue des épinettes et le peu d’indigènes y habitant. Et ils sauveraient la face, comme deux 
cowboys qui veulent en découdre mais qui ne veulent pas mourir. 
 
Pour chasser toute cette histoire d’horreur de mes pensées, j’ai ouvert la radio, eh oui, le monde 
est rempli d’amour et de beauté. L’annonceur parlait d’Adamo qui est en ville présentement, oui-
oui, ici à Montréal, pour une série de 10 concerts. L’éternel jeunot de 79 ans, qui se promène 
toujours en espadrilles blanches, n’a rien perdu de son éloquence. Et en lisant un article de La 
Presse du 25 avril, j’ai découvert qu’il est Sicilien de naissance. Son père avait émigré en Belgique 
pour trouver du travail. C’est ainsi qu’il est devenu ce qu’il est aujourd’hui, Belge sicilien, et qu’il 
chante ses chansons d’amour autant en français qu’en italien. 
 
Et nous, ce même matin du 25 avril, on partait à la découverte de cette grande île 
méditerranéenne. Cette île qui a une histoire de 5000 ans de colonisation et d’envahisseurs. Ma 
déesse Coïncidence, que je t’aime quand tu fais bien les choses! C’est d’ici, en Sicile, que je vous 
salue, mes chers amis voyageurs, après une cueillette fructueuse des plus belles oranges que j’ai 
jamais vues. 
 
Et je vous présente l’ambassadeur sicilien Adamo en chansons : 
https://www.youtube.com/watch?v=caH83sH3Nek  
 
 À votre agenda 
 
Mai, c’est le mois au cours duquel le plus grand nombre de nos membres célèbrent leur 
anniversaire de naissance. Vive le mois de mai et bonne fête à : Normand Paquin (2), Danielle 
Rioux (4), Huguette Guérin (5), Serge Hamelin (11), Bernadette Quessy (17), Francine Fortier 
(21), Hubert Lewis (21) et Isabelle Chicoine (22).   
 
Du 25 avril au 3 mai 2023 : plusieurs de nos membres séjournent en Hongrie.  
Mardi 16 mai 2023 : invitation au Musée des beaux-arts du Mont-Saint Hilaire - Détails à venir de 
la part de Denise Bourdeau et Diane Lalonde. 



Mardi 30 mai 2023 : réunion d’information au Centre Saint-Pierre, 1212, rue Panet à Montréal.  
Invitation à tous les membres et aux personnes intéressées qui sont passées au kiosque de FAM 
durant le Salon Carrefour 50 ans +.  
Dimanche 20 août 2023 : retour potentiel du rallye pédestre de FAM à La Prairie. À suivre. 
Du 21 au 26 septembre 2023 : accueil du club FF Sapporo, Japon. Coordination : Bernadette 
Quessy et Guy Bédard. 
Du 2 au 5 octobre 2023 : conférence internationale de Friendship Force à Dubrovnik en Croatie.  
À suivre. 
 
Merci de nous lire. Pour nous faire part de vos commentaires et suggestions ou pour 
vous désabonner : info@forceamitiemontreal.ca 

 


